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ÉCOLE  POLYTECHNIQUE. 
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Monsieur  le  Snrintendant, 

J'ai  l'honneur  de  vous  adresser  le  rapport  prescrit  par 
l'Acte  50  Victoria,  Chapitre  21. 

C'est  la  première  fois  que  l'Université  Laval  est  appelée  à 
présenter  ce  rapport,  la  période  académique  qui  vient  de 
finir  étant  la  première  de  son  exercice. 

Aussi  n'avons-nous,  Monsieur  le  Surintendant,  aucun  fait 
important  à  vous  signaler.  Outre  que  nous  avons,  à  notre 
prise  de  possession,  trouvé  cette  Ecole  dans  un  état  aussi 
parfait  que  les  circonstances  pouvaient  le  permettre,  nous 
n'avons  jamais  entreter  u  la  pensée  de  rien  innover  sans  une 
connaissance  approfondie  de  tout  ce  qui  touche  à  ceJ  éta- 
blissement, tant  dans  sr»n  état  présent  que  dans  ses  perspec- 
tives d'avenir. 

Au  reste,  toute  innovation  ne  peut  qu'être  préparée  de 
longue  main  sous  peine  de  porter  un  trouble  fâcheux  dans 
l'organisation  et  un  préjudice  grave  aux  études  en  cours. 

Quelque  soit  donc  nos  bonnes  dispositions  envers  cet 
établissement,  son  intérêt  même  nous  fait  une  loi  de  ne 
procéder  qu'avec  prudence  et  en  observant  uns  sage  pro- 
gression. 

Cependant  la  seule  expérience  d'une  année  n'a  que  trop 
mis  en  évidence  une  défectuosité  regrettable.  Je  veux 
parler  de  l'insuffisance  de  l'allocation  budgétaire. 
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Ce  n'est  pas  à  vous,  Monsieur  le  Surintendant,  que  j'au- 
rais besoin  de  démontrer  que  la  gestion  d'une  telle  institu- 
tion, si  elle  apporte  au  pays  des  profits  moraux  et  matériels 
incalculables,  ne  peut  en  offrir  aucun  à  l'administration  qui 
la  régit.  , 

Sans  doute,  l'Université  en  prenant  la  direction  de  l'Ecole, 
n'y  a  vu  qu'un  intérêt  d'ordre  supérieur  et  une  question  de 
patriotisme. 

Mais,  si  l'on  veut  bien  observer  que  les  jeunes  hommes 
qui  sortent  de  cette  Ecole  sont  appelés  à  rtnettre  èh  valèUr 
les  ressources  du  pays,  à  augmenter  presque  sans  mesure 
ses  richesses  et  à  l'affranchir  dés  Services  dé  l'étranger,  l'on 
est  fondé  à  conclure  que  le  pays  qui  doit  tëtitet  de  cette 
institution  de  si  gïands  aVàtttagés  doit  là  pbÙfViôir  avec  Une 
Certaine  â'ftïplêlir. 

L'allocation  budgétaire  actuelle  est  insùl^Sàilt^  m'êltte 
pibur  payer  les  traitements.  Or  un  étà1)lis^étriènt  de  ce 
gérife  6ù  reriâeigrtemént  est  si  varié  et,  âàtts  la  phipait  des 
bi-andhes,  si  élève,  qtiel  aspect  de  soufiVa^nCe  et  quelles 
lacunes  ne  présehte-t-il  pas  lors^què  toutes  les  <«ssoùn*es 
directes  péuvéht  à  peine  couvrir  Ce  premier  élément  de 
dépenses, , restreint  céf)endant  au-delà  de  ce  qu'il  con'^ien- 
drait,  sans  qu'on  puisse  songer  ni  à  céi'tâihs  détails  d'instal- 
lation, ni  à  l'achat  d'un  matériel  coûteux,  ni  à  la  formation 
et  à  l'entretien  d'une  bibliothèque  technique,  ni  à  la  réunion 
de  collections  diverses,  ni  au  bon  fonctionnement  du  labo- 
ratoire. 

Je  dévais  dans  ce  premier  rapport  faire  ressortir  cette 
insuffisance  de  crédits,  qui  est  une  cause  de  malaise  dans  la 
marche  de  l'Ecole.  , 

Cet  état  de  choses  dont  on  ne  voit  pas  ailleurs  d'exemple 
peut  tenir  à  plusieurs  causes. 

En  premier  lieu,  il  faut  citer  des  erreurs  d'appréciation 
sur  la  portée  de  l'enseighêment  qui  se  doilne  dans  cette 
Ecole. 


/ 


■' 


-;^j, 

■■.^ 

■  1 

' , 

'..  ^ï 

—  3  — 

Il  est  admis  assez  communément  qu'elle  n'est  qu'une 
«orte  de  "  High-School  "  pour  employer  le  terme  dont  s'est 
servi  un  haut  fonctionnaire  de  la  section  anglaise  de  l'ensei- 
gnement à  Montréal  qui  crut  devoir,  dans  un  discours 
public,  éclairer  l'opinion  à  ce  sujet. 

Il  faut  observer  aussi  que  cette  instruction  est  donnée 
pour  la  première  fois  à  la  population  canadienne.  L'on  ne 
peut  donc  être  sarpris  que  si  peu  de  personnes  en  soupçon* 
nent  la  nature  et  le  niveau. 

Enfin,  l'on  sait  que  la  profession  d'ingénieur  est  livrée  à 
qui  veut  la  prendre.  Il  est  de  notoriété  publique  que  nom- 
bre de  personnes  qui  l'exei^cent  ne  sont  pas  allés  dans  un 
établissement  spécial  puiser  leurs  connaissances  profes- 
sionnelles; par  suite,  il  peut  sembler  à  quelques-uns  qu'une 
école  pour  cet  objet  est  une  superfétation,  et  aux  autres  que 
le  but  qu'elle  poursuit  la  relègue  dans  une  catégorie  infé- 
rieure. 

C'est  sans  doute  pour  ces  raisons  que  l'Ecole  Polytechni- 
que ne  jouit  pas  de  l'encouragement  que  partout  ailleurs  on 
accorde  à  ces  Instituts  techniques  qui  sont  toujours  si  lar- 
gement dotés,  souvent  même  avec  magnificence. 

L'Ecole  Polytechnique  n'a,  jusqu'à  ce  jour,  reçu  d'autres 
subsides  que  ceux  du  gouvernement.  Tant  t'*  besoins 
généraux  et  particuliers  sollicitent  l'assistance  ..i  pouvoir 
que  le  chiffre  assez  faible  de  la  subvention  s'expuque  de 
lui-même.  S'il  est  permis  de  souhaiter  qu'il  soit  notable- 
ment augmenté,  il  n'est  que  juste  cependant  de  recon* 
naître  les  sacrifices  que  le  gouvernement  a  déjà  fait  pour  ce 
grand  intérêt  national. 

Quant  aux  particuliers,  sur  qui  presque  toujours  reposent 
la  fondation  et  l'entretien  des  établissements  de  ce  genre, 
leur  intérêt  ne  s'est  pas  encore  trahi  d'une  manière  appré- 
ciable. 
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En  ce  qui  vous  touche,  Monsieur  le  Surintendant,  tout  le 
monde  sait  de  quelle  sollicitude  vous  couvrez  cette  Ecole  ; 
après  avoir  contribué  pour  une  si  grande  part  à  son  existence 
même,  nul  n'ignore  que  vous  ne  lui  avez  pas  ménagé  vos 
faveurs,  et  que  vous  lui  avez  prêté  en  toute  occasion  votre 
bienveillant  concours.  Nous  avons  la  confiance  que  tou- 
jours, comme  par  le  passé,  votre  haut  patronage  ne  lui  fera 
pas  défaut. 

Dans  le  courant  de  l'année  qui  vient  de  s'écouler,  certai- 
nes modifications  ont  été  introduites  dans  le  programme 
des  études. 

L'essor  considérable  donné  à  toutes  les  applications  de 
l'électricité  invitait  l'Université  à'  créer  un  cours  d'électro- 
technie.  En  conséquence,  ce  cours  a  été  inauguré  au  mois 
de  décembre  dernier,  et  il  lui  sera  donné  peu  à  peu  le 
développement  que  requerra  l'état  de  la  science  et  de  ses 
applications. 

Un  autre  cours,  celui  des  machines  à  vapeur,  a  été  aussi 
introduit  cette  même  année,  et  deux  autres  d'une  technicité 
importante  ont  reçu  un  peu  plus  d'extension. 

En  même  le  cours  de  législation  industrielle  qui  d'abord 
avait  cédé  temporairement  la  place  au  cours  d'électrotechnie, 
a  fini  par  disparaître  à  la  suite  du  déplacement  du  profes- 
seur titulaire.  L'abondance  des  matières  essentiellement 
techniques  qui  peuvent  plus  utilement  occuper  les  élèves  ne 
conseille  pas  de  retenir  ce  cours  dans  le  programme  actuel 
de  l'enseignement. 

D'autres  modifications  ont  été  préparées  pour  figurer 
dans  le  programme  de  l'année  1888-89.  Elles  concernent  le 
cours  préparatoire  et  tendent  à  le  rendre  plus  efficace  pour 
justifier  son  titre  et  son  but. 

La  promotion  d'ingénieurs  qui  vient  de  quitter  l'école  est 
la  plus  nombreuse  qui  en  soit  sorti  depuis  sa  fondation.  Les 
quatre  prochaines  promotions  lui  seront  inférieures  sous  ce 
rapport. 


' 


Elle  présente  aussi  ce  trait  distinctif  que  sur  neuf  élèves, 
trois  d'entre  eux  ont  obtenu  le  diplôme  du  deuxième  degré, 
c'est-à-dire  :  avec  grande  distinction.  C'est  un  fait  assez  rare 
pour  qu'il  soit  signalé. 

Tous  ces  jeunes  ingénieurs  sont  déjà  occupés  depuis 
plus  ou  moins  longtemps  à  des  travaux  de  leur  profession. 
L'un  d'eux  même  est  employa  dans  un  département  minis- 
tériel de  Québec  à  des  fonctions  fort  en  vue  et  qui  semblent 
devoir  acquérir  une  grande  importance.  La  manière  brillante 
dont  il  s'en  acquitte  et  le  terrain  technique  sur  lequel  il  opère 
propagent  avec  avantage  le  bon  renom  de  l'Ecole  Poly- 
technique. 

J'insiste  sur  ce  fait  parce  qu'il  est  le  premier  exemple 
qu'ait  donné  le  gouvernement  provincial  de  sa  disposition 
à  confier  des  emplois  à  nos  élèves. 

Cela  tient,  sans  doute,  à  ce  que  le  ministre  éclairé  et 
patriote  de  qui  relève  le  département  des  travaux  publics 
joint  aux  soucis  des  intérêts  de  ce  ministère  l'expérience 
personnelle  de  cette  école.  Ce  n'est  pas  d'ailleurs  la  seule 
preuve  de  sollicitude  que  ce  haut  personnage  ait  donné  aux 
élèves  de  cette  promotion. 

L'écolp  verrait  bien  des  difficultés  s'écarter,  si  elle  pouvait 
s'appuyer  sur  quelques  patronages  de  cette  distinction  qui 
lui  accordassent  mieux  qu'une  sy.npathie  platonique  :  le 
bénéfice  d'une  influence  active. 

Cette  question  du  patronage  au  point  de  vue  du  place* 
ment  rapide  des  élèves  dans  des  emplois  de  leur  profession 
mériterait  une  place  à  part  et  des  développements  étendus 
dans  ce  rapport.  Mais  elle  ne  peut  pas  être  traitée  d'une 
manière  incidente  et  je  la  réserve  pour  un  travail  ultérieur. 

Je  n'en  dirai  ici  que  quelques  mots  pour  mémoire.     Les 
élèves  en  sortant  de  l'Ecole,  peuvent  exercer  leurs  aptitudes  ' 
de  trois  façons  différentes  :  * 

(i)  En  recevant  régulièrement  du  gouvernement  fédéral 


il 
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ou  provincial  des  emplois  soit  dans  les  bureaux  ministériels 
soit  sur  les  grands  travaux  publics. 

.  (2)  En  étant. adiitis  à  remplir  un  certain  nombre  de 
vacances  dans  l6s  entreprises  des  grandes  compagnies 
industrielles  et  autres. 

(3)  En  ouvrant  immédiatement  pour  Içur  compte  un 
bureau  d'ingénieur. 

De  ces  trois  moyens,  le  second  seul  ne  prête  à  aucune 
objection  et  ne  présente  pas  un  seul  élément  de  critique. 
Il  suffirait,  et  au  delà,  à  tous  nos  besoins,  au  moins  quant  à 
à  présent,  et  de  plus  offrirait  à  ces  jeunes  gens  un  champ 
varié  d'études  pour  compléter  leur  instruction  et  les  former 
à  la  pratique. 

Malheureusement,  presque  toute«  ces  compagnies  sont 
anglaises  et  l'abord  en  est  hérissé  de  difficultés. 

J'exprime  le  souhait  que  de  puissantes  influences  nous  en 
ouvrent  quelques  brèches,  et  je  suis  convaincu  que  lorsque 
nous  serons  entrée  dans  la  plaqe,  nous  y  serons  appréciés. 

Je  n'entrerai  pas  plus  avant  dans  l'examen  de  cette  ques* 
tion  ;  elle  est,  comme  je  l'ai  dit,  à  l'étude.  Dès  qu'elle  sera 
mûre  pour  une  solution,  nous  n'épargnerons  aucun  effort 
pour  la  lui  procurer. 

Ce  rapport  étant  le  premier  que  l'Université  Laval  avait 
à  vous  adresser  au  sujet  de  l'Ecole  Polytechnique,  j'ai  cru 
devoir  dépasser  le  cadre  habituel  et  lui  donner  quelque 
étendue. 

J'ai  voulu  surtout  profiter  de  cette  occasion,  Monsieur  le 
Surintendant,  pour  vous  assurer  que  l'Université  a  pleine- 
ment conscience  du  mandat  qu'elle  a  assumé  ;  elle  a  com- 
pris tous  les  services  que  cette  Ecole  est  appelée  à  rendre 
au  pays  et  fera  tout  pour  la  faire  prospérer.  Elle  s'inspirera 
en  cela  de  ce  que  voys  avez  fait  vous-même  et  de  ce  que 
vous  êtes  toujours  prêt  à  faire  pour  elle.  Elle  comptera  aussi 
sur  l'appui  efficace  que  le  gouvernement  provincial  ne  lui 
ménagera  pas,  nous  en  avons  la  confiance. 


( 
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Nombre  des  Hèvea  pendant  Vannée  1887-1888.  ' 

3ème année.. 9 

2ème    "     3 

1ère      "     6  (L'un  d'eux  à  interrompu  son  cours.) 

Cours  prépajratoire  : —  8  au  4ébut  de  l'année. 
•  au  mois  de  janvier. 

4  à  la  lin  de  l'nDué«- 
(Xa^fe^tfifit,  dejs  éf,ive,8. 


sème  année. 


2ème  année. 


1ère  année. 


Oours 
préj^ar^toir^. 


1  l,mfffïoix, 

2  Vincent, 

3  Oravelle, 

4  Demers, 

5  Lafontaine, 

6  Bewa^mp, 

»  BUKOt, 


1  Fortin, 

2  Sbénard, 

3  Boucher. 


1  Arcand, 

2  Pusey, 

3  Lefebyr^, 
i  4^cla^5, 
6  Gauthier, 


1  Be\ïçxf)fS9, 

2  Warren, 

3  Beçjl^c, 

4  Parent. 


Gaaeement  de  sortie. — Promotion  de  1888. 


1  OraTelle, 

2  Loignon, 

3  Vincent, 

4  LafonAaiwe, 
6  Beauchamp, 


6  Demers, 

7  Michaud, 

8  Parrot, 

9  Montpetit. 


BIBLIOTHÈQUE. 


L'Ecole  Polytechnique  de  Montréal,  destinée  à  former 
des  Ingénieurs  pour  les  diverses  branches  des  services 
publics  ou  particuliers,  ne  peut  évidemment  que  gagner  à 
être  en  relation  avec  les  établissements  similaires  de  France. 
À  ce  point  de  vue,  il  est  intéressant  de  faire  connaître  les 
documents  ci-après,  qui  sont  tout  à  l'honneur  et  à  l'avan- 
tage de  notre  Ecole  Polytechnique  canadienne. 

Au  mois  d'août  1887,  M.  E.  H.  Parent,  Ingénieur  Surin- 
tendant des  canaux,  faisant  visiter  l'Ecole  Potytechnique' 
par  MM.  Julien  et  Perrier,  deux  jeunes  ingénieurs  de  l'Ecole 
Nationale  des  Ponts  et  Chaussés  de  France,  en  mission 
officielle  au  Canada  et  aux  Etats-Unis. 

Au  cours  de  leur  visite,  le  Principal  de  l'Ecole  exprimait 
à  ces  Messieurs  le  désir  de  voir  l'Ecole  Polytechnique  de 
Montréal  mise  en  rapport  avec  l'Ecole  des  Ponts  et  Chaus- 
sées, son  ainée  de  France,  comme  elle  a  déjà  l'avantage  de' 
l'être  avec  l'Ecole  Centrale  des  Arts  et  Manufactures  ;  MM. 
Julien  et  Perrier  voulurent  bien  se  charger  de  transmettre 
cette  demande  et  de  l'appuyer  auprès  de  l'administriation 
de  l'Ecole  Nationale  des  Ponts  et  Chaussées. 

I^  15  décembre  dernier,  la  lettre  suivante  était  adressée 
au/  Principal  de  l'Ecole  Polytechnique. 

Ecole  Nationale  des  Ponts  et  Chaussées, 
Bibliothèque. 

Paris  le  15  décembre  1887. 
Monsieur  U  Directeur^ 

Deux  jeunes  ingénieurs,  pour  lesquels  vous  avez  été  fort 
aimable,  sont  venus  exprimer  le  désir  de  faire  donner  à 


rr:  -  ' 
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l'Ecole  Polytechnique  de  Montréal  une  collection  de  docu- 
ments de  notre  Ecole. 

L'administration  de  l'Ecole  '  des  Ponts  et  Chaussées  de 
France,  en  me  chargeant  de  venir  exprimer  tous  ses  remer' 
ciements  pour  votre  aimable  réception  faite  à  ses  anciens 
élèves,  me  donne  la  mission  de  vous  faire  connaître 
qu'elle  met  à  votre  disposition  une  partie  des  documents 
disponibles  et  des  cours  autographiés. 

En  conséquence,  j'ai  reçu  l'ordre  de  préparer  un  envoi 
dont  vous  trouverez  la  nomenclature  dans  le  bordereau 
ci-contre.  \ 

Vous  remarquerez.  Monsieur,  que  j'ai  ajouté  à  mon  bor- 
•  dereau  le  •'  Portefeuille  "  des  élèves  de  notre  Ecole.    Ce 
portefeuille  constitue  une  belle  collection  de  dessins  sur  l'art 
de  l'ingénieur. 

Pour  répondre  au  désir  de  l'administration  de  l'Ecole, 
j'ai  donné  des  ordres  pour  que  votre  institut  soit  compris 
dans  toutes  les  distributions  des  livraisons  qui  paraîtront  à 
l'avenir. 

Nous  n'ignorons  pas  en  France,  combien  le  Canada  a 
toujours  été  sympathique  à  notre  pays,  à  toutes  les  époques 
de  son  histoire.  Il  est  donc  très  naturel  que,  de  notre  côté, 
tous  nos  efforts  soient  tendus  à  être  agréables  à  votre  pays* 

Veuillez  agréer,  Monsieur,  l'expression  de  mes  sentiments 
'  les  plus  dévoués. 

Le  Bibliothécaire, 

SCHENEBELÉ, 

23,  rue  des  Saints-Pères, 


\  1 
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Boitiereau  des  cours  et  documents  envoyés  à  l'Ecole 
polytechnique  de  Montréal  (Canada). 
DexmnAe  dfsMH.  J^lwn  &  Pwier. 


I.— GQurs  de  Rw^es  de  M.  L^n  DurRtvd-iCl^ye.  Les 
deux  partie  i  vol.  in  4A9.  Autoip^bié,  1882-84. 

2. — Cours  de  Navigation  intérieure  par  M.  GuiUemain, 
avec  appendice.  Texte  i  vol.  in  4to.  Autographié. 
A\k^,  1  vol.  infpUp,  1882-83. 

3. — Résumé  d^  leigops  f9,ites  sur  Içs  pcnaitre^  à  p^usie^rs 
travées  solidaires  par  M.  Bresse.  Session  d^  1881- 
82.  I  Fascicule  in  4to.  Autographié. 

4. — Cpurs  d'Hydraulique  Agricole  et  4ç  génie  rura,l.  i  vol 
in  4to.  Autographié. 

5.— Cours  d'Analyse  professé  par  M.  Haa^.  1883-84.  i  vol. 
in  4to.  Autographié. 

6. — Cours  de  MécaQiq,ue  ptrofe^sé  p^r  M.  H^ag-  1884. 

I  vol.  in  4to.  Autographié. 
7.-T-Cours  de  Géométrie  descriptive  et  de  perspective  de 

M.  Pillet.  1885-86.  I  vol.  in  410.  Autographié. 

8. — Résumé  des  Conférences  sur  la  Télégr^iphie  électrique 
par  M.  Amiot.  1885.  i  vol.  in  4to.    Autogra,phié. 

9. — Catalogue  des  livres  composant  la  .  bibliothèque  de 
l'Ecole  des  Ponts  et  Chaussées,  i  vol.  8vo.  1872, 

10. — Catalogue  supplémentaire  de  la  bibliothèque  de  l'Ecole 
des  Ponts  et  Chaussées,  i  vol.  8vo.   1881. 

II. — Catalogue  des  Manuscrits  de  la  bibliothèque  de  l'Ecole 
des  Ponts  et  Chaussées,  i  vol.  8vo.  1886. 

12. — Catalogue  descriptif  des  modèles,  instruments  et  des- 
sins des  galeries  de  l'Ecole  des  Ponts  et  Chaus- 
sées, par  M.  Baron,  i  vol.  in  8vo.  1873. 

13. — Notice  sur  les  dessins,  modèles  et  ouvrages  relatifs 
au  service  des  Ponts  et  Chaussées,  des  Mines,  etc. 
Exposés  à  Melbourne  en  1880.  i  vol.  in  8vo. 
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14* — Notice  sur  les  modèles,  cartes  et  dessins  relatifs  aux 
travaux  publics.  Exposés  à  Paris  en  1867.  i  vol. 
in  8vQ. 

15.— 'Notice  sur  les  dessins,  modèles  et  ouvrajges  relatifs 
aux  travaux  des  Ppnts  et  Chaussées  exposés  à 
Vieotte  en  137.3.  i  vol.  in  Stvo. 

16. — Notices  on  tlpie  models,  cl^mtn  ^  drawings  relating  to 
the  Works  of  the  Fonts  &  Chaussées.  Ëxhibited 
at  Philadelphie  ÎQ  1876.  i  vol.  in  8vo.  (2  copies). 

17. — Notices  sur  Içs  modèles,  cartes  et  dessins  relatifs  aux 
travaux  des  Ponts  &  Chaussées.  Exposés  à  ^aris 
en  1878.    I  vol.  in  8vo. 

18. — Cours  de  mécanique  appliquée  aux  constructions  par 
Edouard  CoUignpn.  2  vols,  in  8vo.  (Résistance 
des  Matériaux,  i  vol.  in  Syo.  Hydraulique,  x  vol. 
in  8vo.) 

19. — Conférencç  sur  l'administration  et  le  droit  administra» 
tif  faites  à  l'Ecole  des  Ponts  et  Chaussées  par 
Léon  Aucoc.  3  vols,  in  8vo. 

20. — Manuel  d'économie  politique  par  M.  H.  Baudrillart. 

I  vol.  in-i2. 
21. — Résumé  du  cours  de  Fortifications  par  M.  Gartrat,' 

I  vol.  in  4to.  1886-87.  Autographié. 

22. — Géologie  appliquée  à  l'art  de  l'ingénieur  par  E.  Nivoit. 
Tome  premier.  Phénomèmes  géologiques,  miné- 
raux, roches,  fossiles,   i  vol.  in  8vo.  1887. 

23. — Chimie  appliquée  à  l'art  de  l'ingénieur  par  M.  Léon 
Durand-Claye.  i  vol.  in  8vo.  1885. 

24. — Cours  de  ponts  par  Morandière.  2  vols,  in  4to.  Auto- 
graphié. 

25. — Phares  et  balises.  Etat  de  l'éclairage  et  du  balisage 
des  côtes  de  France  au  i  janvier  1872.  i  vol.  8vo. 

26. — Programme  des  concours.  Session  de  1886-87.  *  f*s- 
ticule  in  folio.     Autographié. 
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27. — Programme  de  l'enseignement  intérieur  de  l'école  des 
Ponts  et  Chaussées,    i  vol.  in  4to.  1875. 

Cours  préparatoires.     Arrêté,  programmes.    1886. 

■  Règlement  intérieur  de  l'école  préparatoire  à  l'exter- 
nat. 1884.  .  ^ 

Admission  des  élèves  externes  aux  cours  de  l'école. 
Décret,  arrêtés  et  programmes.  1887. 

Note  sur  les  élèves  externes  de  l'école  des  Ponts  et 
Chaussées,  j)ar  M.  Malézieux.  1875. 

Règlement  intérieur  de  l'école  Nationale  des  Ponts  et 
Chaussées. 

Règlement  intérieur  de  l'école  Nationale  des  Ponts 
et  Chaussées.  1880. 

Notice  sur  l'école  des  Ponts  et  Chaussées.  Extrait 
du  catalogue  des  travaux  publics  à  l'exposition 
universelle  de  1873. 

28. — Portefeuille  des  élèves  de  l'Ecole  des  Ponts  et  Chaus- 
sées comprenant  : 
A. — Collection  des    dessins  distribués  aux  élèves,   2 
vols,  in-folio,  livraisons  i  à  17. 

B. — Légendes  explicatives  des  Planches,  2  vols.  8vo. 

C. — Collection  des  dessins  formant  les  livraisons  i8me  ; 

1883,  içjme;    1884,  2ome;    1885,   2ime;  1886, 

(en  carton). 
D. — Légendes  explicatives  des  Planches  : 

ler  fascicule  8vo 1883 

2me       "         "   1884 

3me      "         •• 1885 

4me      "         "  '..1886 

«9. — Note  sur  les  Tunnels  du  Mont  Cénis,  du  St  Gothard 
et  de  l'Arlberg.     i  Feuille  autographiée.'  ^ 
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Université  Layal. — Ecole  Polytecnique  de 
Montréal. 


Monsieur  le  Bihlioihécaire, 

Votre  lettre  du  15  décembre  dernier,  m'apporte  la  bonne 
et  agréable  nouvelle  que  l'administration  de  l'Ecole 
Nationale  des  Ponts  et  Chaussées  de  France  met  à  ma  dis- 
position une  pai:tie  de  ses  documents  disp'  uibles  et  de  ses 
cours  autographiés  ;  de  plus,  que  l'Ecole  Polytechnique  de 
Montréal  sera  comprise  dans  toutes  les  distributions  des 
livraisons  qui  paraîtront  à  l'avenir.  Il  faut  vraiment  que 
MM.  Jullien  et  Perrier,  vos  anciens  élèves  aient  la  recon-» 
naissance  bien  vive  pour  qu'une  simple  réception  cordiale 
les  porte  à  une  reconnaissance  si  grande  ;  c'est  là  une  nou- 
velle preuve  de  la  libéralité  et  de  la  sympathie  dont  la 
France  est  animée  envers  le  Canada  Français. 

Je  vous  prie,  cher  Monsieur,  d'être  auprès  de  l'adminis- 
tration de  l'Ecole  Nationale  des  Ponts  à  Chaussées,  l'inter- 
prète des  sentiments  de'  sincère  gratitude  des  dir^eurs, 
des  professeurs  et  des  élèves  de  l'Ecole  Polytechnique  de 
Montréal,  tant  pour  les  documents  précieux  dont  vous  ixous 
annoncez  l'envoi,  que  pour  ceux  que  vous  nous  promettez 
pour  l'avenir. 

Je  vous  prie  d'agréer,  Monsieur  le  Bibliothécaire,  les 
salutations  empressées  de.  votre  bien  reconnaissant  servi- 
teur 

Le  principal, 

U.  E.  Archambault. 

A.  H.  SCHENEBELÉ, 

Bibliothécaire  de  l'Ecole  Nationale 
des  Ponts  et  Chaussées, 

23,  rue  des  Saints  Pères,  Paris. 


i 
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Tous  ces  cours  et  documents  ont  été  reçus,  en  parfait 
ordfe,  au  mois  de  juillet  dernier  ;  ils  forment  une  collec- 
tion spéciale  que  nous  tenons  à  la  disposition  de  nos  élèves 
à  des  hommes  de  l'art. 

La  bibliothèque  de  l'Ecole  Polythechnique  possède  au- 
jourd'hui 2450  volumes. 

Etat  des  recettes  et  des  dépenses  de  l'Ecole  Polytechnique 
pour  l'îinnée  ac;:démique  1887-88. 

DÉPENSES 

Honoraires  des  professeurs $6,850  00 

Salaire  du  gardien,  entretien  des 

classes  et  dépenses  diverses . .         7 1 1  50 

Bibliothèque,  cabinet  de  physique, 

laboratoire,  collections,  etc .. .         129  74 

'*      Total  des  dépenses $7*691  24 

:  '  RECETTES 

Allocation  du  gouvernement $5«7oo  00 

Rétribution  et  inscription. .......      1,431  00 

Vente  des  feuilles  autographiéesT. .  25  72 

Excédent  des  dépenses  sur  les  re- 
cettes          534  52 

7,691  24 

Je  certifie  avoir  examiné  les  livres  de  compte  de  l'Ecole 
Polytechnique  et  je  déclare  que  l'état  des  recettes  et  des 
dépenses  qui  précède  est  conforme  aux  dits  livres. 


1 
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J'ai  de  plus  vérifié  attentivement,  et  en  détail,  tous  les 
déboursés,  avec  les  pièces  justificatives  à  leur  appui,  et  j'ai 
trouvé  le  tout  exact. 


(Signé) 
Montréal,  le  19  octobre  1888. 


N.  Rheault, 

Auditeur. 


J'ai  l'honneur  d'être, 

Monsieur  le  Surintendant, 

Votre  tout  dévoué  serviteur, 


J.  E.  Marcoux,  ptre, 

Vice-Recteur, 
Université-Laval,  Montréal. 


^'■^r 


